
SAINT SÉRAPHIN  
DE SAROV
(1759—1833)

SAINT JULIENNE
(1193—1258)

SAINTE THÉRÈSE
(1873—1897)

Moine orthodoxe russe.

Il vit en ermite, dans les bois, 
pendant une longue période  

de sa vie puis rejoint  
le monastère de Sarov.

Là, il accueille des milliers  
de pèlerins venus lui demander 

des conseils sur la vie spirituelle.

« Que j’aimerais, ami de Dieu,  
qu’en cette vie vous soyez  

toujours dans l’Esprit Saint ! »

Sainte belge à l’origine  
de la Fête du Corps et du Sang  

de notre Seigneur

« C’est par la contemplation  
et l’adoration que le Seigneur  
nous attire à lui, nous permet  

d’entrer dans son mystère pour  
nous y transformer comme  

il le fit avec le pain et le vin. »

Sainte française entrée  
comme religieuse au Carmel  

à 15 ans.

« Le seul moyen de faire de rapides 
progrès dans la voie de l’amour,  

c’est de rester toujours bien petit… : 
c’est ainsi que j’ai fait.

L’enfance spirituelle consiste en  
une disposition du cœur qui nous 

rend humble et petit entre les bras 
de Dieu, conscient de notre faiblesse 

et con- fiant jusqu’à l’audace. »



SAINTE AMANDINE  

(1872—1900)

SAINT MUTIEN-MARIE
(1841—1917)

VINCENT LEBBE
(1877—1940)

Sainte belge qui mourut martyre 
en Chine en 1900.

« Elle chante et elle rit tout le jour. 
Ce n’est pas mal, bien au contraire !

La croix d’une missionnaire doit  
être portée joyeusement. »

Les Chinois l’appelaient « la sœur 
européenne qui rit toujours ».

C’est un religieux enseignant belge, 
frère des écoles chrétiennes, qui a 

vécu à Malonne près de Namur.

Il enseigna essentiellement le  
catéchisme et assura bon nombre  
de surveillances. Prenant le temps 
pour ses élèves, il veillait à ce que 
chaque camarade se sente compris  

et accompagné. Les jeunes  
pensionnaires l’avaient surnommé  

« le Frère qui prie toujours » .

Missionnaire belge en Chine  
au XXème siècle.

«Je comprends tous les jours un peu 
mieux mon bonheur. Être vraiment 
sous l’aile de Dieu ... Continuez à 

prier pour que je devienne un saint ...» 
Depuis son plus jeune âge, Vincent 

Lebbe rêve de partir annoncer  
l’Évangile en Chine. À son arrivée  
là-bas, il se fait Chinois parmi les 

Chinois pour annoncer Jésus.

Ses trois mots d’ordre pour être saint : 
détachement total, charité vraie  

et joie.


